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Éléments pertinents des sondages 

•	 Les politiques et les procédures en milieu 

de travail tiennent compte des besoins des 

employés et des bénévoles (question no 4 

du sondage auprès des employés et des 

bénévoles). 

•	 Les politiques de cet organisme reflètent 

les principes préconisés dans le domaine 

du soutien à la famille (question no 5 du 

sondage auprès des employés et des 

bénévoles). 

•	 Les politiques de cet organisme 

fournissent une orientation et un 

encadrement clairs aux employés et aux 

bénévoles (question no 6 du sondage 

auprès des employés et des bénévoles).  

Principe pertinent dans le domaine du 

soutien à la famille

•	 Les organismes communautaires 

de soutien à la famille tendent vers 

l’amélioration constante de leur pratique 

par la réflexion au sujet de ce qu’ils font et 

de la manière dont ils procèdent.

Pratique axée sur les principes

Les organismes de soutien à la famille efficaces se 

servent des principes privilégiés dans le domaine 

pour définir leur vision, laquelle est ensuite enchâssée 

dans l’ensemble de leurs politiques et de leurs 

procédures (BCAFRP, 2004; Dunst, 1995; Gabor, 

2003; Malcolmson, 2002). Kyle et Kellerman (1998) 

notent que les organismes de soutien à la famille 

efficaces doivent avoir une vision commune, un énoncé 

des valeurs largement appliqué et une philosophie 

organisationnelle. De plus en plus d’entreprises de 

services emploient des pratiques et des principes issus 

du secteur du soutien à la famille (Family Support 

America, 2002), possiblement parce que les études 

actuelles montrent que leur utilisation permet de 

doubler les effets positifs (Layzer et coll., 2001). (Les 

principes dans le domaine du soutien à la famille sont 

énumérés au http://www.frp.ca/Principes.)  

Pour passer des principes à la pratique, il est 

nécessaire de consacrer des efforts soutenus à 

l’intégration de ces principes à chacune des politiques, 

des mesures et des décisions de l’organisme. Cela 

implique que l’organisme prenne régulièrement le 

temps avec ses employés et ses bénévoles de s’assurer 

que ceux-ci connaissent, comprennent et appliquent 

ces principes (Dunst, 2004). Les politiques amèneront 
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ensuite le personnel à centrer son attention sur les 

familles, à adopter une approche fondée sur les forces, 

à se montrer sensible à la culture des familles et à 

optimiser les capacités des familles à prendre des 

décisions (Petr et Allen, 1997). 

Tenir compte des besoins des employés et des 

bénévoles

Les politiques et les procédures des organismes de 

soutien à la famille tiennent également compte des 

besoins des membres du personnel et des bénévoles 

et permettent d’éviter d’éventuels problèmes lors 

de la mise en œuvre des programmes (McCurdy 

et Jones, 2000). Une rémunération adéquate, une 

certaine sécurité d’emploi et de revenus, un milieu 

de travail positif, des occasions de perfectionnement 

professionnel et des possibilités de participer à la 

planification et aux décisions figurent parmi les 

besoins des employés.

•	 Rémunération	adéquate	et	sécurité	d’emploi	

– Il n’est pas toujours possible de refléter 

l’importance du travail de soutien à la famille 

dans le salaire versé aux employés, peu importe 

à quel point cela est souhaitable (BCAFRP, 

2004). Les organismes de soutien à la famille 

éprouvent parfois des difficultés à conserver 

leur personnel lorsque la demande de services 

augmente au même rythme où les ressources 

diminuent. Un faible taux de roulement du 

personnel demeure néanmoins essentiel pour 

créer des liens durables entre les membres du 

personnel et de la communauté (BCAFRP, 2004; 

Case, 2002). 

 Sans égard au niveau de leur rémunération, 

les intervenantes ont besoin de savoir que 

l’organisme pour lequel elles travaillent disposera 

des fonds nécessaires pour lui permettre de les 

garder comme employées. Des fonds insuffisants 

limitent la capacité des organismes de soutien 

à la famille d’atteindre leur plein potentiel 

d’intervention précoce (Silver et coll., 2005). 

L’instabilité du financement tend également à 

avoir des répercussions négatives sur le moral 

des employés (Kyle et Kellerman, 1998). Enfin, 

lorsque la charge de travail augmente, les 

organismes qui offrent des salaires plus bas et 

des avantages moins nombreux sont souvent 

témoins de taux de roulement du personnel et 

d’épuisement professionnel plus élevés (Kyle et 

Kellerman, 1998). 

Les organismes efficaces tiennent compte 

des besoins des membres de leur personnel 

en termes de rémunération et de sécurité 

d’emploi et ont recours à diverses stratégies afin 

d’obtenir un financement de base suffisant et 

durable (Kyle et Kellerman, 1998). Ils formulent 

notamment des demandes de financement 

auprès de sources multiples et recherchent un 

financement stable et à long terme (BCAFRP, 

2004). 

Au surplus, les politiques doivent prévoir des 

activités du personnel visant à sensibiliser 

davantage la population et les gouvernements 

au travail accompli par les organismes 

communautaires de soutien à la famille. De telles 

activités de promotion visent à provoquer des 

changements dans les systèmes afin d’accroître 

l’efficacité du soutien familial (Kirwin, 2001).

•	 Milieu	de	travail	positif – En plus de s’efforcer 

d’offrir des salaires suffisants et des emplois 

stables, les organismes de soutien à la famille 

tâchent de procurer à leurs employés un milieu 

de travail positif. Ils reconnaissent notamment 

l’importance d’adopter des politiques favorisant 

la création de relations interpersonnelles 

positives et une circulation continue de 

l’information. Par conséquent, leurs procédures 

tiennent compte du temps requis pour former 

une équipe interdisciplinaire de qualité 

(Pilkington et Malinowski, 2002). 

La création d’un système intégré nécessite une 

bonne communication entre tous les paliers 
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de l’organisation, des bénévoles et employés 

de première ligne jusqu’aux coordonnateurs, 

membres du conseil d’administration, bailleurs de 

fonds et décideurs (Toronto First Duty Research 

Team, July 2003). Kyle et Kellerman (1998) 

notent qu’en mettant l’accent sur la flexibilité, 

sur la satisfaction des besoins du personnel et 

sur la circulation continue de l’information, un 

organisme peut prévenir l’épuisement de son 

personnel. Elles soulignent également que des 

politiques favorisant une répartition des rôles, 

des limites et des descriptions de travail claires 

peuvent contribuer à accroître la satisfaction 

du personnel. Des conditions de travail 

agréables, des occasions de perfectionnement 

professionnel et une attitude empreinte de 

respect figurent au nombre des pratiques les 

plus importantes pour les organismes de soutien 

à la famille en matière de ressources humaines 

(BCAFRP, 2004). 

•	 Perfectionnement	professionnel – La 

formation du personnel qui travaille 

directement auprès des familles est une 

composante importante des politiques 

(Case, 2002; Lang et Krongard, 1999; New 

Jersey Task Force on Child Abuse and 

Neglect, 2003). Des intervenantes qualifiées, 

qui possèdent des connaissances et des 

compétences en matière de soutien à la 

famille, sont essentielles pour assurer de 

meilleurs résultats pour les familles (Groark 

et coll., 2002; Family Support America, 

2002). Le processus de planification doit 

prendre en considération les besoins 

en dotation pour chaque programme, 

notamment au chapitre de l’expertise requise 

(McCurdy et Jones, 2000). En plus de leur 

formation professionnelle antérieure (par 

exemple, dans le domaine de la santé, des 

services sociaux ou de l’éducation), les 

intervenantes en soutien familial doivent 

également acquérir des aptitudes à la 

collaboration (Hallam, Rous et Grove, 2005). 

Idéalement, les membres du personnel 

adhèrent à une culture d’amélioration 

continue (Knapp-Philo et coll., 2006) et 

comprennent que des services de grande 

qualité font partie des attentes (Kyle et 

Kellerman, 1998). 

•	 Participation	à	la	planification – Bien que 

le conseil d’administration d’un organisme 

soit responsable de sa gouvernance, les 

organismes sont plus efficaces lorsque les 

intervenantes participent à l’élaboration des 

politiques et des procédures ainsi qu’à la 

prestation et à l’évaluation des programmes 

(BCAFRP, 2004).

Politiques offrant un encadrement 

L’encadrement offert par les politiques et les 

procédures doit être clair pour toutes les personnes 

concernées et doit être soutenu par une supervision 

positive et constante (Groark et coll., 2002; New 

Jersey Task Force on Child Abuse and Neglect, 2003). 

Des politiques et procédures claires en matière de 

ressources humaines prévoient notamment une 

description des rôles, une structure organisationnelle 

favorisant la circulation de l’information, des 

évaluations du rendement de bonne qualité et 

des pratiques assurant la confidentialité (BCAFRP, 

2004; Case, 2002; MAFRP, 2005). Les liens entre 

les membres du personnel se resserrent lorsque les 

politiques d’un organisme incitent à un encadrement 

réflexif, au coaching et à l’auto-évaluation et y allouent 

du temps (Malcolmson, 2002; Pilkington & Malinowski, 

2002).

Les organismes de soutien à la famille privilégient 

les politiques qui basent la planification des 

programmes et la pratique sur des preuves, chaque 

fois que cela est possible (voir notamment http://

www.promisingpractices.net/programs.asp et http://

www.preventiondss.org). Par exemple, les activités 

d’éducation parentale connaissent plus de succès 

lorsque l’approche adoptée est axée sur les forces 

des participants et sur un processus décisionnel 
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solide (CSSP, 2004). On obtient aussi des résultats 

positifs lorsque les programmes visant les enfants 

aux besoins particuliers ciblent les attitudes et les 

connaissances des parents (Layzer et coll., 2001). 

Les programmes de soutien à la famille qui ont une 

composante d’entraide entre les parents produisent 

généralement un plus grand impact sur les attitudes et 

les connaissances parentales que ceux qui n’en ont pas 

(Layzer et coll., 2001). L’incidence de cas de violence 

envers les enfants diminue lorsque les programmes 

contribuent : 1) à augmenter la résilience des parents; 

2) à élargir le réseau social des parents; 3) à accroître 

les connaissances des parents concernant leur rôle et 

le développement des enfants; 4) à fournir des appuis 

concrets en cas de besoin et 5) à développer les 

aptitudes socio-affectives des enfants (CSSP, 2004).

Le rôle de l’évaluation

Un bon processus d’évaluation fournit une rétroaction 

qui permet de confirmer ou d’infirmer l’efficacité des 

politiques et des procédures d’un organisme et leur 

contribution au bien-être des enfants, des jeunes 

et des familles. Toutes les parties intéressées ont 

l’occasion de vérifier si un programme a été mis en 

œuvre comme prévu et s’il fonctionne bien, tout en 

découvrant des moyens d’en améliorer l’efficacité 

(Ellis, 1998; Gabor, 2003: Gilliam & Leiter, 2003). Une 

planification stratégique continue, conforme aux 

principes préconisés dans le domaine du soutien 

à la famille, assure que l’organisme est aligné sur 

ses objectifs (Pilkington & Malinowski, 2002). À 

cette fin, chaque composante doit être assortie 

d’objectifs clairs et d’indicateurs de succès (Toronto 

First Duty, 2005). Les organismes efficaces assurent 

un suivi systématique et emploient des méthodes 

d’évaluation pertinentes afin d’améliorer sans cesse 

leurs programmes et de mesurer leurs progrès à court 

et à long terme (Brady & Coffman, 1997; Centers for 

Disease Control and Prevention, 1999; Groark et coll., 

2002). Un cadre conceptuel et des indicateurs de base 

fondés sur les principes privilégiés dans le domaine 

du soutien à la famille peuvent également favoriser 

l’intégration de ces principes aux méthodes qu’un 

organisme utilise pour évaluer sa propre performance 

et le bien-être des enfants et des familles (Dunst, 

2004; Dunst & Trivette, 2005; Family Support America, 

2006).

Les coûts d’un programme servent également à en 

déterminer l’efficacité (Brady & Coffman, 1997). Au 

surplus, les forums de recherche et de consultation 

auprès de la communauté contribuent à maintenir 

la qualité des services (Centers for Disease Control 

and Prevention, 1999; Kyle et Kellerman, 1998). 

Les membres du personnel d’un organisme et les 

participants aux programmes sont également bien 

placés pour évaluer le succès des programmes 

(BCAFRP, 2004; Ellis, 1998; Lopez, 2004/2005; New 

Jersey Task Force on Child Abuse and Neglect, 2003). 

La nature complexe des initiatives de soutien à la 

famille requiert que les politiques d’évaluation des 

résultats permettent de déceler les caractéristiques 

uniques de chaque organisme. Des données 

qualitatives et descriptives sont souvent utiles à ce 

chapitre (Silver et coll., 2005).
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